
 J'ai entendu un récit de mon aïeul – Rabbi Na'hman za"l, lorsqu'il 

était à bord d'un navire. Il arriva qu'à un moment, ils n'avait plus de pain 

pour se nourrir, et ils ne mangèrent pas plusieurs jours, jusqu'à ce qu'ils 

atteignirent un port. 


 Il n'y avait pas là-bas de Yéhoudim [Israélites], seulement des 

Yichmé'élim [musulmans]. L'un entre eux convia mon aïeul Rabbi 

Na'hman et lui offrit à manger. Celui-ci n'avait pas mangé depuis de 

nombreux jours déjà, il procéda au lavage des mains [nétilat yadayim] et 

prononça la bénédiction de Hamotsi [sur le pain]. Il n'avait pas 

commencé à manger, que soudain …               (la suite à la page suivante) 
 

 
Dire et chanter simplement   NA NA'H NA'HMA NA'HMAN méOUMAN   rapproche la Délivrance 
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 Il n'avait pas commencé à manger, que soudain une pensée pénétra 

son esprit: Ne mange pas le pain de celui qui a un mauvais œil 

(proverbes 23,6). Or, nos pensées ne sont pas vaines [ainsi fit remarquer 

mon aïeul tandis qu'il racontait son récit], "Et je ne savais que faire, car 

j'avais déjà récité la bénédiction de Hamotsi. Cependant et malgré tout, 

j'étais prêt à m'abstenir totalement de manger, à cause de cette pensée". 
 

 Puis, il lui vint à l'esprit: Et les corbeaux, sur mon ordre, 

pourvoiront à tes besoins (Rois I 17,4), seulement alors il mangea... 


 Lorsqu'il rapporta le récit de son aïeul, le Rebbe za"l déclara: ce récit 

m'a beaucoup plu, le fait que mon aïeul ait tout fait dépendre des 

pensées qui traversaient son esprit, car lorsqu'une telle idée lui vient, ce 

qu'elle suggère est sans doute vrai. Ainsi en sera-t-il également de toutes 

les pensées qui viennent troubler l'individu, que l'Eternel béni-soit-Il 

aide en les remplaçant par des pensées qui le rapprochent réllement de la 

volonté divine. 


 Par exemple, il arrive parfois que l'homme s'accorde à croire qu'il ne 

peut pas être comme un fils devant son Créateur béni-soit-Il etc. 

Pourtant, il doit s'efforcer d'accomplir ce qu'il peut pour mériter cette 

place. Ensuite seulement, l'Eternel béni-soit-Il lui enverra des pensées 

qui le conforteront dans ce sens. 


 Car, en réalité, tout Israël est qualifié de "Fils" auprès du Tout-

Puissant. Aussi, convient-il donc de déverser notre conversation, nos 

difficultés et nos peines devant Lui, comme un fils qui se plaindrait 

devant son père. 

 

 


